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MICROFEL 

Tiers Monde 

Association pour le développement de micro-projets 

Fruits et Légumes dans le Tiers Monde 

La Hucha – 1121 Route de Beaucaire 

30800 - SAINT GILLES 

Tel: 04 66 87 00 63     E-mail : microfel@orange.fr                           
 

Assemblée Générale Ordinaire du 28 mars 2015 
. 

 

L’Assemblée Générale Ordinaire annuelle de l’Association Microfel Tiers Monde a eu lieu 
le SSaammeeddii    2288  mmaarrss  22001155  ddee    99hh    àà  1133  hh  3300  àà  llaa  SSEERRFFEELL  MMaass  dd’’AAssppoorrtt  --  RRoouuttee  ddee  NNîîmmeess..    

Présents :  
Membres : BILLAZ R. – BRISSAUD C. et M. – DHIOS A. et  C. – EYSSERIC J-A  
GAUDUEL A. et S. – GAUDUEL A. – HARDY S. et M. – KAUFFMANN D. et B. 
LAGARDE A. – LICHOU J. et H. – MICHELLON R. et C. – MIQUEL P. – MORAS P. 
PINET C. – TOULEMONDE D. – SARGUES P. – UNTERSINGER N.  
PIERRE RAMAROSSON P. 
 
Invités : DOMBOUE I. 

Excusés:  

Membres avec pouvoir : BAUDRY O. – BOUGHEROUMY M. et M. – BOULAHTOUF M 

BOURRAIN L. – BRUYANT V. – CHAILLET-COURSON M. – DE CHASTELLIER C.  

DU FRETAY G. – DUTHEL B. – ENGELKING J. – FOURNIER C. – LAVERGNE M.  

LICHOU G. et C. – MAHIEUX R. et J. – MALBEC J-L. – MATHIEU V. – MULLIEZ B.  

NOUET Y. – POSTIC J. et J. – RANDRIAMANANA M. – SAULGRAIN J-P.  

SALERT G.   
  Invités : JUNG E. (Crédit Agricole) - CREGUT O. (AFDI)  

 
Le Président ouvre la séance en remerciant la SERFEL1 pour l’accueil dans ses locaux, les 
donateurs (la fondation AnBer, le Rotary-club), Ph. MORAS pour son travail sur le site internet de 
Microfel et les membres du Conseil d’Administration et du bureau pour le travail effectué durant 
l’année (6 réunions de CA + 2 du bureau, sans compter les échanges téléphoniques et courriels). 
 
Le quorum étant atteint (25 membres présents + 26 pouvoirs) sur 63 membres à jour de leur 
cotisation 2014, l’Assemblée peut délibérer valablement.  

 
Rapport moral du Président 
 
Merci de votre soutien à tous présents et excusés: merci pour votre fidélité pour les anciens et 
bienvenue aux nouveaux membres.  
Notre association engagée dans une contribution au développement a en effet besoin de 
persévérance pour accompagner les initiatives locales et les aider à mettre en œuvre des actions 
durables. 

Dans les zones où agit Microfel, des problèmes de malnutrition subsistent toujours, et même s’il 
s’agit de régions géographiquement différentes, elles ont des problématiques communes. Le but 
de Microfel est de contribuer à les surmonter et d’aider à créer des activités génératrices de 
revenus dans notre domaine de compétence du secteur fruits et légumes. Mais entre l’urgence de 
la nutrition immédiate et la notion de rentabilité à terme, l’écoute des gens concernés est parfois 
difficile; et pourtant il est primordial qu’ils acquièrent une meilleure maitrise de leur destin. 
 
Nous ne sommes pas seuls dans ces actions. L’année 2014 nous apporte une preuve, s’il en était 
besoin, de l’intérêt du partage et de la synergie des collaborations et des soutiens financiers. (cf 
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compte rendu d’activités). Nous essayons en effet de partager nos connaissances en nous 
appuyant sur des compétences locales et, si possible, avec d’autres organisations (exemples : 
ARFA2, Kouminto, collectif CASE au Burkina-Faso ; AVSF, AFDI, ONN à Madagascar). Plusieurs 
de nos actions témoignent d’un partenariat réussi. 

Il ne s’agit pas de projets exogènes pré établis, mais de programmes ajustés selon les besoins de 
gens, (et selon nos capacités humaines et financières !). Nous devons respecter le rythme des 
populations, en faisant avec elles des petites choses, mais qu’elles puissent s’approprier pour 
s’inscrire dans la durée, ce qui, à la longue, apporte une amélioration significative.  

Notre approche relève d’un accompagnement des personnes dans leur projet de développement 
(formations, rencontres, démonstration, soutien aux équipements), tout en essayant d’être réactif 
face aux évènements qu’elles subissent (aléas climatiques- cyclone Chedza). Nous devons en 
effet tenir compte des difficultés de milieu : climatique, géographique, pédologique et bien 
évidemment du facteur humain. Appréhender au mieux les relations sociales (homme-femme, 
groupe, rapports aux autorités, influences diverses,..) parfois délicates en raison de la langue et/ou 
du contexte politique, est essentiel pour réussir.  

Les instances de développement internationales semblent découvrir l’importance de l’agriculture 
familiale et en parlent beaucoup depuis peu. Microfel y est engagée depuis longtemps. 

 

Compte rendu d’activités 2014 
 
 
ACTIONS BURKINA –FASO 
 
René. Billaz présente un diaporama sur le maraîchage agro-écologique au Sahel. 
C’est un marché d’avenir pour les productions maraîchères  car les régions sahéliennes sont 
précoces et peuvent avoir un débouché vers les régions côtières, mais les facteurs limitant sont 
l’eau et la pauvreté des sols. Par ailleurs il subsiste toujours des pratiques très dommageables 
telles que l’utilisation de pesticides, le gaspillage de l’eau et le travail du sol à la daba. 
 
1 . Collaboration avec ARFA : (diaporama) 
L’ARFA  a mis en place des expérimentations en maraîchage agro-écologique dont les principaux 
axes sont : 

- L’économie de l’eau : par installation de systèmes goutte-à-goutte sur des petites surfaces. 
Cependant ces systèmes ne marchent pas très bien car ils se bouchent facilement. 

- Les alternatives aux engrais minéraux importés : par la fixation biologique de l’azote sur 
nodosités des racines de certains précédents culturaux (niébé) et la solubilisation des 
phosphates naturels par le compostage.  

- L’agro-foresterie; les arbres, d’espèces choisies pour ne pas concurrencer les cultures, 
apportent un ombrage qui favorise un micro-climat moins aride,  ils enrichissent le sol en 
azote quand il s’agit de légumineuses, ainsi que du bois. En bordure des brise-vent 
peuvent être constitués de Moringa, dont le feuillage est comestible. Cela convient bien aux 
parcelles maraichères qui bénéficient d’une protection au départ, d’un suivi et d’un 
arrosage. 

- Les bio-pesticides : comme le Trichoderma, produit au Burkina par le GIE Bio-protect (filiale 
de Biophytech), champignon qui fait concurrence aux champignons pathogènes ; l’huile de 
Neem et le PIOL (produit à base de piment, aïl, oignon) qui agissent contre les ravageurs. 

 Nous avons fait état de la participation de Microfel à ces actions dans les rapports antérieurs. 
 
Le maraîchage au Burkina est un outil de promotion féminine car il génère des revenus 2 à 3 fois 
supérieurs aux autres cultures. L’ARFA s’appuie donc sur des groupements féminins pour 
développer ces nouvelles techniques. 
J. A. Esseyric intervient pour dire qu’il a constaté qu’il n’y avait ni ravageurs, ni mauvaises herbes 
dans les jardins des groupements ; de plus les villageois se sont rendus compte que les jardins 
maraîchers se sont rapprochés des villages, ce qui est bien pour la préservation des sols.  
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A Niésséga, un groupement féminin, suivi par l’ARFA, s’est spécialisé dans la fabrication de 
compost amélioré ; il a bénéficié en 2014 de l’aide de Microfel (financement Rotary Saint Gilles) 
pour le creusement d’un puits (crédit remboursé par le groupement), car l’arrosage est nécessaire 
à la décomposition des déchets végétaux. En 2015, il aurait besoin de moyens supplémentaires 
pour acquérir quelques équipements complémentaires et notamment d’un hache-paille afin de 
broyer les résidus de récoltes. Leur demande est l’obtention d’un prêt remboursable. 
J. Lichou intervient pour dire que le groupement féminin de Niésséga peut servir de modèle quant 
au partage des activités hommes/femmes, et par son côté économique. 
 
R. Billaz conclut en disant qu’il s’agit d’un travail de longue haleine et que, pour envisager des 
perspectives d’avenir, il faudra consolider cette économie locale en faisant des calculs de coûts, 
de revenus, de valeur ajoutée …, et développer les partenariats avec les organismes sur place : 
ARFA, APAF3, BIOPROTECT, et surtout trouver des financements. 
 
2 . Les jardins de Zigla (diaporama) 
En l’absence de G. Cossavela, J. Lichou nous présente le travail sur l’agro-foresterie à Zigla-
Koulpélé réalisé en collaboration avec l’ASI Kouminto, avec le groupement de maraichers 
Yékouma.  
Plusieurs périmètres ont été aménagés en agro foresterie avec des arbres fertilitaires, à titre 
démonstratif, chez des maraichers. Les clôtures ont été renforcées avec des filets de pêche. Cette 
technique facile à mettre en place et peu onéreuse semble pour le moment efficace contre les 
chèvres que les barbelés ne gênaient pas ! La suite de l’action consistera à remplacer quelques 
arbres morts, à suivre leur développement et leur impact sur la production dans l’environnement 
immédiat. 
Un voyage d’étude a été organisé pour le groupe de producteurs dans un périmètre plus ancien 
proche de Koudougou, installé par l’APAF afin de les sensibiliser à l’intérêt de ce qui est proposé : 
l’échange d’expérience avec leurs hommologues leur a permis d’apprécier l’ombrage des arbres 
plutôt favorable aux légumes, la fourniture complémentaire de bois, les possibilités 
d’intensification. 
Une activité de production de compost améliorée sera lancée en 2015. 

 
ACTIONS MADAGASCAR  
Soutien aux groupements paysans dans le district de Vohipeno (Ifatsy, …) 
 

1. Les barrages d’Ifatsy (diaporama- album Picasa) 
Les ouvrages permettent d’irriguer 130 ha de riz concernant 200 familles. Ils permettront, si tout va 
bien, d’améliorer leur nutrition et de dégager des surplus pour la commercialisation et d’envisager 
une diversification des productions avec l’appui technique de Microfel. 
La réhabilitation de 2 ouvrages hydrauliques a constitué un fait majeur de notre action dans la 
commune. Elle n’a été possible qu’avec le concours financier de plusieurs Clubs Rotary orchestrés 
par celui de Thonon-Léman: 36 000€. Nous exprimons notre reconnaissance à Jacques SARTEEL 
qui a mis sur pied le dossier et managé les relations compliquées avec le Rotary club de 
Manakara, passage obligé dans la procédure rotarienne. 
Thor a été retenu comme animateur entre les producteurs, l’entreprise et le Rotary local . Il a fourni 
les explications pour la participation active des producteurs aux travaux de creusement et 
remblaiement, le suivi par eux-mêmes des opérations et transport de matériaux, et a organisé des 
formations aux techniques de riziculture améliorée. 
Jean LICHOU a effectué une mission à l’occasion de leur inauguration le 18 novembre 2014. C’est  
la première fois qu’une inauguration associant la population est organisée dans le district. Cette 
démarche du Rotary et de Microfel a été fort appréciée par la maire et les autorités régionales. 
 
Un autre barrage, sur la commune voisine d’Antananabo où se trouve le groupement Mandroso 
que nous suivons, a été partiellement colmaté en 2010. Mais fortement endommagé par le dernier 
cyclone Chedza, il aurait besoin d’une véritable réhabilitation comme ceux d’Ifatsy. Une étude a 
été faite par un ingénieur du Génie Rural qui évalue le coût à 18 000 € (64 m de long). 

 Reste à trouver le financement.18 000 € 
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2. Equipements . (Bilan AnBer 2014 et diaporama) 
Grâce à une dotation spécifique de la fondation AnBer, une série d’équipements et d’actions 
d’accompagnement a pu être réalisée aux bénéfices des membres des groupements d’Ifatsy et 
Antananabo. 
Pour les équipements destinés à améliorer la production, la démarche se voulait participative. Les 
gens ont eu du mal à comprendre l’importance de leur participation financière et de leur travail, 
pour leur appropriation, habitués qu’ils étaient à recevoir plutôt des « dons gratuits » . 
A force d’explication et de temps (ils disposent de très peu de moyens), nous avons pu réaliser le 
programme prévu, et même au-delà pour les puits, mais cela a pris plus de 2 ans.   
Le second grenier à céréales villageois (GCV) réceptionné en septembre, a été inauguré à 
l’occasion de la mission de novembre 2014.  
La technique adoptée pour les puits, avec des futs de 200 l en plastique, a permis d’en faire 29 au 
total  au lieu de 8 initialement prévus avec des buses en béton (avec un léger dépassement pris en 
charge sur le budget Microfel). Le modèle avec 4 fûts convient aux besoins des paysans.  

 D’autres demandes de puits sont en instance. Ils reviennent à 220 € l’unité. 
 

3. Suite des activités 
Au cours de la mission un point a été fait avec les responsables des groupements afin de recadrer 
les actions et la forme d’accompagnement. Le nombre de groupements étant maintenant de 5, il 
n’est plus possible de suivre individuellement chacun. Il est également utile pour nous comme pour 
eux que Thor se concentre sur son rôle d’animateur : aspects relationnels avec d’autres 
intervenants, actions de démonstration, mise en place de formations, communication et tenue des 
comptes. Pour l’accompagnement technique sur le terrain André assure bien son rôle mais il devra 
consacrer plus de temps à la bonne tenue des cultures sur la base d’Ambohimiadana. Située en 
bord de piste, ces parcelles témoins sont un bon stimulant pour les personnes qui passent et 
doivent servir d’exemple. Cf prévisions 2015 

 
4. Cyclone Chedza (diaporama- album Picasa) 

Bien que nous soyons en assemblée générale 2014, il n’est guère concevable de ne pas parler 
des dégâts provoqués par le cyclone Chedza qui a touché une large partie de Madagascar le 16 
janvier  2015, et plus particulièrement le sud-est. Les vents n’étaient pas des plus violents, mais 
les déluges de pluies pendant plusieurs jours ont détruit la plupart des cultures de riz, celles qui 
n’étaient pas encore récoltées et celles qui venaient d’être repiquées. Routes coupées, maisons 
effondrées, pont emporté,…de tout cela les médias français n’en ont pas parlé. Le gouvernement 
malgache, en pleine inertie, n’a rien fait. Les bailleurs institutionnels quasiment rien ! 
Nous avons décidé une aide d’urgence de 1000 € prise sur nos réserves bancaires pour subvenir 
à quelques nourritures de première nécessité, et surtout à fournir des semences pour reconstituer 
les cultures : c’était la première aide parvenue à Ifatsy. Le Rotary club de Thonon, alerté par nous, 
a aussi mobilisé des moyens pour aider au déblai d’un éboulement qui bloquait une rivière et pour 
la reconstruction de maisons avec l’aide du centre de Tanjomoha. 
Il reste encore beaucoup à faire : des zébus emportés par les flots, le marché aux fruits et légumes 
de Vohipeno défoncé, les salles de réunion des groupements effondrées, le barrage évoqué 
précédemment à réhabiliter, des fournitures scolaires à renouveler. La liste serait longue. 

Mais les gens reprennent le dessus – ont-ils le choix ?- 
 
 
COMMUNICATION  
 

1. Plaquette Moringa pour le Burkina (modèle Madagascar) 
Suite aux actions de promotion du Moringa depuis quelques années par plusieurs associations au 
Burkina Faso, et suite à l’enquête sur la consommation à Ouagadougou réalisée par Microfel en 
2013, constatant le manque d’information locale sur la consommation et sur des recettes culinaires 
à base de Moringa, un projet de plaquette similaire à celle de Madagascar avait été lancé.  
Ce projet de plaquette est encore en instance. Nous avons eu du mal à trouver un interlocuteur 
fiable pour le recueil de recettes adaptées localement et pour la traduction en Mooré, langue 
principale au Burkina. 
Suite aux suggestions notamment de NATOU, il ressort la décision de reprendre la maquette sous 
une forme à 3 ou 4 volets (6-8 pages), et de la traduire également en Dioula. Elle pourra 
également avoir un contact pour la faire imprimer sur place. Merci à elle. La plaquette devrait donc 
voir le jour courant 2015. 
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Quel canal de diffusion : contacts à prendre avec les ASI intervenant au Burkina (CASE), et activer 
des relations locales. 
 
Par ailleurs, Microfel a réuni une documentation assez abondante dont beaucoup de publications 
sont en anglais. JL MALBEC a commencé quelques traductions qui doivent être saisies sur 
fichiers.  
 

2. Site Internet Microfel 
Le site actuel est toujours ouvert, mais pas réactualisé, par manque de convivialité pour son 
administration, mais aussi, il faut bien le dire, par manque de disponibilité et de compétence des 
membres du bureau. Philippe MORAS s’est penché sur le problème et propose de créer un 
nouveau site plus interactif et plus visuel – démonstration en ligne pendant la séance–  
Une première maquette est réalisée ; la formule est approuvée par l’assemblée ; il reste faire du tri 
pour garder les informations pertinentes à mettre sur le site. 
Il reste aussi à classer les documents à lui envoyer sur nos activités et autres fiches avant de 
rendre le site opérationnel. Pour le moment le site est hébergé gratuitement sur wix.com. 
Merci à lui pour cet engagement. Toute disponibilité sera la bienvenue. 
 

3. Fiches techniques sur le maraichage 
Une demande est exprimée par René Billaz et JA Eysseric pour rédiger des fiches techniques sur 
les affections des légumes et les solutions de lutte.  
L’intérêt de ces fiches est reconnu. Il faudra bien définir le public visé et le mode de mise à 
disposition. Il se dégage un consensus pour que ces fiches soient pédagogiques et très visuelles 
pour être facilement identifiables.  
 
Roger Michellon, fort de sa longue expérience à Madagascar, fait remarquer que la diffusion des 
informations techniques se fait aussi efficacement sur place entre les paysans par des rencontres, 
des visites de jardins. 
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PROJETS 2015 : 
 
Suite aux éléments présentés sur les activités 2014, les actions suivantes sont proposées : 
 

1. Poursuite des actions engagées 
 

 A Madagascar, principales orientations  auprès des groupements paysans: 
 

- Amélioration des produits de la vente au marché : un suivi des cours sera effectué chaque 
semaine des cours des marchés de Vohipeno et Manakara . Ces relevés serviront de base 
concrète au cours de l’année 2015 pour organiser une formation sur la commercialisation en 
collaboration avec l’école d’agriculture de Fihaonana. Incitation à produire pour vendre en 
fonction de la demande et non plus seulement ce que l’on a l’habitude de consommer. 

- Conservation et valorisation des productions vivrières : actions de démonstration et de 
formation au séchage de manioc, patate douce, permettant des reports de consommation et 
de vente…en concertation avec ONN.  

- Etuvage du riz : Mise en place de démonstrations, qui devraient permettre un meilleur 
rendement au décortiquage du paddy, à la conservation et à la cuisson. (expériences positives 
dans différents pays africains). Cela se traduira par l’achat de petits équipements au fur et à 
mesure de l’intérêt suscité. 

- Responsabilisation des groupements dans les commandes et achats. L’idée est de faire 
comprendre aux vendeurs et entrepreneurs que ce sont les paysans qui sont demandeurs et 
concernés par la conformité des produits et des réalisations, d’autant plus qu’ils participent. 
Thor se positionnera en simple intermédiaire et facilitateur, et contrôlera les comptes. 

- Poursuite des équipements : (brouettes, puits, zébus, pompes, décortiqueuse, etc,…) en 
fonction des demandes et des moyens disponibles, avec toujours une participation des 
bénéficiaires. Une dotation de 3500 € sera à prévoir. 

- Mémorisation des techniques culturales : recueil des savoir faire et rédaction de fiches. 
 

 Actions au Burkina Faso: 
 

- Collaboration avec l’ARFA : poursuite de la vulgarisation des techniques maraichères et de 
l’amélioration des composts 

- Soutien au groupement féminin de Niésséga : octroit d’un crédit et d’une subvention pour 
compléter les équipements de fabrication et commercialisation de compost. 1500 €. Modalités 
de prêt et de remboursement à étudier avec ARFA. 

- Plaquette Moringa : Finalisation de la maquette, édition locale et diffusion par des canaux 
associatifs. 

 
2. Actions nouvelles 

 
- Elaboration et diffusion de fiches techniques maraichages : ciblées sur les maladies et 

ravageurs, identification, moyens de prévention et de protection. Un petit groupe de travail se 
réunira pour discuter du contenu, et des modalités de rédaction et d’édition : René Billaz, J-A 
Eysseric, Prisca Pierre, autres volontaires pour participer….? 

- Site internet : Réalisation et activation du nouveau site ; actualisation des informations. 
- Communication sur les usages du Moringa : traduction et diffusion de synthèses à partir de 

la documentation et de nos expériences de terrain ; mise en ligne. 
- Réparation des dégâts cycloniques à Madagascar: nous étudierons la possibilité d’élaborer 

un dossier de financement auprès d’une fondation: réhabilitation du barrage (18000€), 
réfection de l’espace fruits et légumes du marché de Vohipeno (11000€), reconstruction plus 
solide des salles de réunion (4500 €).  

- Soutien pour un jardin scolaire : demande d’Andry Pierre. Plantation de Moringa. à étudier  
pour suite à donner. 
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Compte rendu financier  
 
Tableaux joints : compte d’exploitation et bilan 2014 ; budget prévisionnel 2015 ; 
commentaires 
 
COMPTES DE RESULTATS 2014 
 
Le résultat d’exploitation apparait déficitaire de - 5638.15€, moins important que le budget voté à la 
dernière assemblée générale qui prévoyait un déficit de 11 910 €. 
Les explications se trouvent à la fois sur le poste des produits et sur celui des charges. 
Au niveau des recettes, les cotisations et dons sont supérieures de 2386.92 €, auxquelles se sont 
ajoutés quelques dons et recettes exceptionnelles: le montant est de 13129.37€ soit 4979 € de 
plus que prévu. 
Le total des charges se monte à 18767.52 € au lieu de 20760 prévus. 

- A Madagascar, certaines dépenses d’équipement, reportées des années précédentes ont 
pu être enfin réalisées (fin de la dotation de la fondation Anber).  

- D’autres dépenses ont été différées et pour partie compensées par un versement direct sur 
le budget local du Rotary de Thonon (1770 €) et d’une entreprise Malgache (560 €) à 
l’occasion de la réfection des barrages. Ces sommes n’apparaissent donc pas dans les 
comptes Microfel, mais sont bien enregistrées dans la comptabilité locale tenue par Thor et 
vérifiée par nous.  

- Au Burkina la confection de la plaquette sur le Moringa a pris du retard et n’a occasionné 
qu’une première dépense de 618 € au lieu des 1500 € (le solde étant reporté en 2015).  

 
Au bilan, le solde reste encore créditeur à 25375.98 €. 
Cette réserve de trésorerie qui diminue progressivement, représente un peu plus d’une année de 
fonctionnement, (ou 2 si les recettes ordinaires restent au même niveau) et permet d’assurer 
encore une certaine continuité de nos actions. Bien entendu la poursuite de nos engagements et 
les réponses à des nouveaux besoins qui nous sont soumis, dépendent de la pérennité des dons 
que nous recevons et des compléments de financement que nous pouvons solliciter 
occasionnellement. 
 

PREVISIONS 2015 : 
 
Produits : total prévu : 11320 € 
Le budget présenté table sur une reconduction des cotisations et dons au même niveau que 2014 
soit 11 100 €  

- Nous y avons inclus 1000 € de dons spécifiques déjà reçus pour l’aide aux réparations du 
cyclone. Le choix des priorités sera à convenir avec les intéressés. 

 
Charges : total prévu : 18740 € 
A Madagascar, 1000 € débloqués en aide d’urgence à partir de nos réserves. Les soutiens aux 
équipements et à la formation restent importants, avec ce que cela engendre comme frais 
d’animation et de démonstration. Les dépenses sont prévues au même niveau que le prévisionnel 
2014 soit 10700 €. Le cas échéant, si une aide financière spécifique peut être obtenue via un 
dossier de financement, le budget sera amendé en conséquence. 
Au Burkina Faso, l’amélioration des techniques maraichères sera poursuivie avec ARFA à hauteur 
de 1500 €. Des sessions de formation complèteront le dispositif ; ces dernières seront 
accompagnées par la confection de fiches pédagogiques sur les pratiques agro-écologiques de 
protection des cultures qui mobilisera l’appui de personnes compétentes (stagiaire, encadrant). La 
participation de Microfel se situant au niveau de 2400 €. 

- Un prêt de 1200 € pour l’achat d’équipements, sollicité par le groupement de femmes de 
Niésséga sera consenti, remboursable auprès de notre partenaire ARFA, complété par une 
subvention de 250 € pour l’achat de phosphates naturels. 

- Nous n’avons pas de demande complémentaire de Kouminto pour les jardins de Zigla, 
mais nous restons en contact pour le suivi des résultats des parcelles pilotes. 

Les dépenses affectées au Burkina devraient se chiffrer à 6750 €.  
L’édition de la plaquette Moringa traduite en 2 langues du Burkina est dotée de 700 € 
 



8 

 

Le résultat d’exploitation prévisionnel serait de – 7420 €, et les réserves de 17955 € . 
 
Remarque sur le fonctionnement à Madagascar : 
La gestion du budget des actions à Madagascar est assurée par Thor. Un compte spécifique est 
ouvert à la BNI en son nom et avec la signature du président de Microfel. Nous pouvons consulter 
directement ce compte par internet. 
Un plan comptable a été élaboré pour Thor et une formation lui a été apportée : il tient 
scrupuleusement les comptes et nous envoie régulièrement son journal de caisse et les 
mouvements bancaires. Le tableau croisé permet de faire les regroupements par poste de 
dépense et de recette et de vérifier chaque ligne. A quelques détails d’affectation de ligne les 
comptes sont bien tenus. Nous ne pouvons que nous en réjouir dans le contexte local. 

 
Approbations des rapports et votes 
 
Les membres présents et représentés sont invités à se prononcer sur les rapports présentés : 
Rapport moral : approbation à l’unanimité 
Compte rendu d’activités et programme 2015: approbation à l’unanimité 
Rapport financier du trésorier : approbation à l’unanimité 

 Quitus est donné aux membres du conseil d’administration pour la gestion de l’association 
 
Election des membres du Conseil d’administration. 
Membres sortants : J.A. EYSSERIC est réélu à l’unanimité  
 
Nouveaux candidats : 
Martine Hardy est élue à l’unanimité des présents. Toutes nos félicitations. 
 
L’ordre du jour étant épuisé, le Président lève la séance à 13h30 et invite tous les présents à 
partager un repas créole. 
 


